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Vetement ayant au moins une piece enroulee sur elle-meme. 



(57) Le vetement est du type t cousu ajuste >. 

11 est caracterisg en ce quit comprend au moins une piece 
qui presente des decoupes 4. 7 et 8 et qui est enroulee sur 
elle-meme selon une configuration spiralee. continue et plate 
menageant I'empiacement du tronc et le passage d au moins 
un membre de la personne devant porter le vetement Cette 
piece est fermee sur elle-meme par reunion de certains de ses 
bords 6 et 7. 

Cette disposition evite le decoupage puis le montage cousu 
de piusieurs pieces. 
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VETEMENT AYANT AU MOINS UNE PIECE ENROULEE SUR ELLE-MEME 



On connaft depuis la plus haute antiquity des vfitements de type 
drap6, disposes autour du corps en suivant d'assez loin les contours 
de celui-ci. 

5 De nos jours, des vgtements traditionnels form§s exclusivement 

par un drap£ de tissu existent encore : II existe, par ailleurs, une 
deuxi&ne grande famille de vStements : celle des v§tements de type 
"cousu". lis se distinguent des pr6c6dents par le fait qu'ils r6sul- 
tent de 1 'assemblage de bords d'une ou plusieurs pieces de tissu et, 

10 cela, en suivant les formes du corps, soit de prfcs (vgtements ajus- 
t§s) soit de loin (vfitements vagues). 

En Occident, le v£tement a 6volu6 du type "drap6" au type "cou- 
su". D£s la Renaissance, est apparu le vStement de type cousu du 
style ajuste, c'est-a-dire "pr£s du corps". 

15 Cette tendance a la sch&natisation anatomique marquee s'est 

affirmGe durant les temps modernes. Elle balance, actuellement, 
entre entre le "cousu ajustfe" et le "cousu vague". 

Or, le type cousu implique des coupes, des coutures et des 
ajustages de plus en plus prfecis qui conduisent d des difficult^ 

20 iindustrielles vaincues, on le sait, I des prix de plus en plus Sie- 
ves. 

Les formes d'un corps sont, concrfctement , trSs complexes 
d£s que Ton doit les suivre de pr6s de mani&re pr6cise. 

Dans l'exposG ci-apr£s, on tiendra compte essentiellement du 

25 tronc car les membres et le cou constituent, chacun pour ce qui le 
concerne, un ensemble relativement simple. Sur le tronc, au contrai- 
re, est concentre 1'essentiel de l'architecture d'un v§tement du 
fait qu 1 i 1 rassemble les formes les plus remarquables, coordonn§es 
des mani&res les plus complexes. 

30 La caract£ristique la plus apparente en est une alternance de 

formes 6tr§cies et 6panouies, chacune off rant une surface pratique- 
ment indfeveloppable, c'est-a-dire irrSductible d un plan. Or, les 
vfitements fetant r6alis6s avec des tissus qui se pr§sentent d plat, 
la seule solution connue pour le recouvrement du tronc "pres du 

35 corps" est de fragmenter le tissu en plusieurs pieces et de donner a 
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celles-ci des formes telles que par leur assemblage on obtienne Tampleur 
variable voulue. 

Ainsi, en ne considSrant pour la simplicity de l. 1 expose, que le tour 
de taille et le tour de hanches, on comprend que pour rGaliser une jupe 
5 ajust£e, on ne peut choisir qu'entre deux solutions, avec les moyens 
connus a ce jour : 

- ou bien, on etablit la largeur de la jupe au niveau du tour de 
hanches et il faut, alors, etrfecir la partie supSrieure de la jupe 
pour la raccorder au tour de taille, ce qui se fait par des plis, 

10 des pinces ou des fronces; 

- ou bien, on etablit la largeur de la jupe au niveau du tour de 
taille et il faut, alors, Slargir la partie infgrieure de la jupe 
pour accepter le tour de hanches, ce qui se fait par des crev£s, 
des fentes ou des emplacements. 

15 Qu'il s'agisse des elements d'6tr§cissement ou des elements 

d'filargissement, il imposent un genre et s^pposent * la liberty du 
. style. 

La pr£sente invention s'6carte radicalement des solutions 
ant§rieures et permet de r£aliser des vfitements avec un minimum de 
20 pieces, en pr£voyant des coutures pratiquement continues et en suivant 
les formes du corps d'aussi pr£s qu'on puisse le souhaiter. 

A cette fin, l 1 invention a pour objet un vStement du type cousu 
ajuste devant recouvrir au moins une partie du tronc et, Sventuellement, 
de membres d'une personne, caract6ris6 en ce qu'il comprend au moins une 
25 pi&ce qui pr£sente des d£coupes et qui est enroulGe sur elle-mSne selon 
une configuration spiral§e, continue et plate. 

Selon d'autres caract£ristiques de l 1 invention : 

- les bords devant etre r£unis sont form§ et orients de telle sorte 
qu'ils s'6tenderrt selon des lignes soit horizontals, soit 

30 obliques, et non verticales, en consid6rant le vStement tel qu'il 

est desti£n6 3 §tre ports par une personne; 

- les lignes resultant de la reunion de bords sont destinies 3 
passer au(x) niveau (x) correspondant aux rotonditfis les plus 
marquees d'une personne devant porter le v§tement; 

35 - deux bords devant etre rfeunis s'fitendent chacun selon une ligne 

continue de longueur ggale h celle de 1'autre mais de trace 
dissemblable pour donner h la piece, I Tendroit consid6r6, une 
surface tridimentionnelle, plate et epousant auplus pres la forme 
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de la region correspondante du tronc d'une personne devant porter 
le vfitement; 

- le vgtement comprend deux pieces symfetriques r§unies Tune a 
1* autre selon au moins une ligne situfee dans le plan virtuel 

5 vertical mfedian ant6ro-post6rieur du vfitement tel qu'il doit etre 

port£ par une personne; 

- les bords conforms pour manager les passages des membres sont 
sensiblement circulaires et doivent se situer a l'aplomb soit des 
aines, soit des aisselles d'une personne devant porter le 

10 v§tement, des jambes et/ou des manches pouvant §tre rapportGes sur 

ces bords; 

- la pifice comprend des prolongements enroul6s sur eux-memes en 
spirale pour constituer soit des jambes soit des manches. 

L 1 invention sera mieux comprise par la description detail 16e ci- 
15 aprfcs faite en reference au dessin annexfe. Bien entendu, la 
description et le dessin ne sont donnas qu'a titre d'exemple 
indicatif et non limitatif. 

Les figures 4 et 5 sont des vues schfimatiques d'une pifece de 
v§tement conforme a V invention, respect ivement a plat et mise en 
20 forme pour r§aliser un corsage; 

Les figures 6 et 7 sont des vues schfematiques d'une pifcce de 
vfitement conforme a rinvention, respect ivement a plat et mise en 
forme pour r§aliser une culotte courte ou "short"; 

Les figures 8 et 9 sont des vues schfimatiques d'une pifcce de 
25 vgtement conforme a V invention, respect ivement a plat et mise en 
forme pour r6aliser un pantalon; 

Les figures 10 et 11 sont des vues sch&natiques d'une pi&ce de 
vgtement conforme a l 1 invention respect ivement a plat et mise en 
forme pour rgaliser une sorte de justaucorps sans jambe ni manches; 
30 Les figures 14 et 15 sont des vues sch&natiques d'une pi ace de 

vgtemuent conforme a 1' invention, respectivement a plat et mise en 
forme pour rSaliser une jupe-culotte. 

Sur la figure 1 on a repr6sent§ un tronc ffiminin vu de profil 
et tel qu'il pourrait §tre sch&natisfe par un mannequin de 
35 couturifcre. 

On constate une absence totale de symfetrie et la presence de 
lignes sensiblement droites A, B, C, D, E et F assimilables a des 
gfenferatrices de troncs de cfines plus ou moins rGguliers. 
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Sur la figure 2, on a represents le meme tronc feminin vu de dos. 

On constate une symetrie parfaite par rapport a un plan vertical P 
ant6ro-post6rieur. 

Cela est parti culifcrement mis en evidence sur la figure 3 ou Ton 
5 voit en perspective le m&ne tronc feminin. On a hachure la zone du tronc 
qui se trouve dans le plan P et Ton constate que les lignes droites A et 
F font part ie de ce plan P, circonstance favorable que r invention 
exploite comme cela sera explique. plus loin. 

Ces trois figures permettent de mieux comprendre que les procedes 
10connus jusqu'a maintenant aient pu fitre fortement influences par le souci 
du confectionneur de suivre le trace apparamment naturel du r6seau 
schematique 5 compose des lignes horizontals et des generatrices des 
parties tronconiques et, cela non pas dans le plan P seulement-, mais sur 
1'ensemble du pourtour et, notamraent, s/e\on les lignes laterales G, H, 
1b I, J, K et L ainsi que selon les lignes d'epaules M et N. 

Or, c'est precis6ment de cela que T invention s'6carte en ignorant 
deiib6rement ce schema car si ce dernier suit apparanment la nature, il 
ne respecte pratiquement pas la geometrie topique du probieme, & savoir 
le developpement des surfaces gauches. 
20 Selon 1' invention, on recouvre le tronc. en tout ou en partie par 
enroulement de tissus, sans tenir compte aucunement des lignes de couture 
verticales. 

-Naturel lement, pour des raisons evidentes tenant * la morphologie et 
aux coutumes, certains bords et/ou certaines coutures sont sont 
25 local is&es comme d 1 habitude. 

C'est le cas, par exemple, .du tour de taille pour les jupes, les 
culottes et les pantalons. 

En revanche, du fait de 1 'enroulement caract6ristique de l'invention 
et de la volonte de suivre les formes du corps au plus prfcs, la piece de 
30tissu enrouiee sur elle-meme a des bords qui doivent §tre reunis entre 
eux et ces bords forment des lignes (de couture, de soudure, de collage 
ou autres moyens de reunion selon la matiere du vtement ou le style 
choisi) qui sont soit horizontales soit le plus g6n6ralement obliques et 
done dans ce dernier cas, selon un parcours en spirale. 
35 Une caracteristique importante de r invention est la disposition du 
tissu selon une configuration spiraiee, continue et plate. 

Cela signifie que le vetement est du type ajuste bien qu'il ne 
presente ni fronce, ni pli, ni pince. Le tissu reste continu : il ne 
comporte pas d'entaille et ne pr6sente aucune couture de rapprochement. 
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Par "couture de rapprochement" , on entend les coutures qui r6unissent 
deux parties voisines d'une meme piece de tissu afin d'en diminuer la 
largeur. Le tissu reste plat, c'est-d-dire qu 1 i 1 ne pr6sente par nature 
ni plis, ni pinces, ni fronces, ni drapes, ni flous. 
5 II faut, neanmoins, souligner que si l'invention est presentee et 
illustree ici comme devant permettre la realisation de vStements ajustes 
au plus pres du corps, presque comme un surmoulage, c'est parce qu'il 
s'agit de la performance la plus difficile a atteindre et que c'est, par 
consequent, la meilleure preuve a fournir pour montrer les possibility 
10 de r invention. 

Mais cela n'exclut pas, bien au contraire, la combinaison de 
T invention sur le plan pratique et utilitaire avec des dispositions 
d6coratives propres d un style ou h un genre qui, elles, peuvent 
comporter des plis, des pinces, des fronces et des drapes. 
15 S 1 i 1 est possible aussi de r6aliser un vfitement ajuste, d plus forte 
raison peut-on opter pour un certain flou, ou ajouter des plis et des 
fronces non pas necessity mais par gout. 

II est clair, par exemple, que si Ton peut realiser un justaucorps, 
on pourra realiser une "robe-sac". 
20 Dans la suite de Pexpose, on utilisera des expressions telles que 
"lignes de couture", "coudre", "cousu 11 etc, ces expressions ne doivent 
pas etre prises dans leur sens strict mais dans le sens general de "ligne 
de reunion de deux bords", "fixer", "assembler", "reunir\etc. , car un 
v£tement conforme h l'invention peut etre realise dans des mat i§res 
25 di verses parmi lesquelles se trouvent par exemple des matieres 
synthetiques, tissees ou pas, qui ne peuvent §tre assembiees que par 
soudure ou collage et non par couture. 

Selon une caracteristique de l'invention, des lignes de couture 
passim deiiberement au droit de la rontondite, de la partie charnue, la 
30 plus norquee dans une zone anatomique donnee. 

On utilise, en effet, la liberte des formes que Ton peut donner aux 
bords d assembler pour realiser, £ partir d'un tissu plan, une forme 
tridimentionnelle correspondant au mieux d celle de la partie concernee 
du corps. 

35 Comme on l*a explicits plus haut, le corps humain est globalement 
symetrique par rapport au plan P. Toute ligne situee dans ce plan est 
done, par definition, "plate" : droite ou courbe, et jamais tri- 
dimentionnelle. 
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En consequence, P invention utilise cette disposition nature! le 
favorable pour r&unir les pieces qui constituent ensemble un vStement 
quand par choix, et non par n6cessit6, on renonce S rfealiser ce vetement 
en une seule piece. 

On realise, alors, deux moities symetriques face £ face reunies par 
une couture "plate", soit placees face a face pour manager une ouverture, 
seion Pune au moins des lignes A, C, £ ou B, D, F. L'ouverture, ainsi 
que cela est bien connu, peut §tre munie de toutes sortes d'eiements de 
fermeture : fermeture d glissieres, boutons et boutonnieres, lacets, etc. 

Ayant donne ces indications g6n§rales on peut maintenant les 
illustrer au moyen des quelques exemples repr6sent6s au dessin. 

Sur les figures 4 et 5, on voit comment on peut realiser un corsage. 
II est, ici, obtenu & partir de deux pieces de tissu symetriques dont une 
seule est representee, a plat, sur la figure 4. 

La ligne droite 1 correspond a la ligne A du mannequin des figures 1 
a 3. La ligne courbe 2 correspond au tour de taille. 

La ligne droite 3 correspond a la ligne du dos B-B1 situ£e dans le 
plan P. En B, la ligne est droite, en B1 elle est lfigfcrement courbe pour 
suivre la "voute" du dos. Dans la pratique, on neglige ou Pon ne neglige 
pas cette distinction, selon la morphologie et/ou selon le style du 
vStement. Ici, on a retenu la premiere solution, et la ligne 3 est 
entierement droite. 

La ligne courbe 4 correspond a la moitie de Pencolure. 
Xa ligne droite 5 correspond a la ligne A1 du mannequin des figures 
1 a 3 qui est situee dans le plan P et doit passer entre les seins de la 
femme devant porter le vgtement. La ligne 16gerement courbe convexe 6 
constitue un bord devant etre r6uni d celui qui correspond a la ligne 
legerement courbe convexe 7. La ligne 8 qui r6unit les lignes 6 et 7 a 
une forme qui correspond au tour de manche et qsui doit passer a Paplomb 
de Paisselle de la personne a v§tir. 

Par la figure 5, on comprend que Pon ehroule la pipece sur elle- 
meme selon une configuration spiraiee et que Pon reunit en courbe les 
bords 7 et 7 en disposant les lignes 1 et 5 dans le prolongement Pune de 
Pautre. On voit qu'ainsi les lignes 1, 5 et 3 sont dans un m§me plan et 
qu'une piece symetrique peut §tre cousue selon la ligne 3 pour former le 
vetement complet. 

Le confectionneur a une liberte totale pour choisir la forme exacte 
des lignes, de sorte que le vetementpeut etre aussi ajuste qu'on le desire. 
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Le vStement represents constitue une structure de base qui peut 
recevoir des variantes innomb rabies. Par exeraple : 

- la partie situ6e sous la Iigne de poitrine 6-7 peut §tre §vas6e au 
lieu d'etre ajustee; 
5 - la ligne de poitrine 6-7 peut §tre plus convexe ou moins convexe 
selonla morphoiogie en cause et tout parti culierement selon que 
l'usager est une femme ou n home, ou un enfant; 
Convne on l'a explique plus haut, les difficult^ essentielles de la 
confection sont reunies sur le tronc. Les manches et les jambes posent 
10 moins de probiemes, puisque, mgme, el les peuvent §tre totalement absentes. 
Par consequent, sur un vStement conforme a I 1 invention applique a 
tout ou partie du tronc, on peut monter par tout moyen connu des manches 
ou des jambes de toutes especes. 

Mais, r invention permet aussi de cr6er des manches et des jambes en 
Ibappliquant les m&nes principes. C'est ce que montre l'exemple des figures 
8 et 9. 

La ligne droite 20 constitue un c6t6 d'une braguette. La ligne 
courbe 21 doit passer a l'aplomb de 1'aine pour former 1 'entrejambe. Elle 
se prolonge par une droite 22. 
20 Ensuite, une longue ligne courbe 23 rejoint en pointe tr£s effiiee 
23a une longue ligne droite 24 qui se prolonge et s'infiechit par une 
ligne 25. 

Enfin, une courte ligne droite 26 aboutit a une ligne courbe 27 
reliant celle-ci a la ligne 20. 

25 On remarque que la partie de la piece de tissu limit6e par les 
lignes 22, 21, 20, 27, 26 et 25 correspond a celle de la figure 6 limitee 
par les lignes 12, 11, 10, 16, 15 et 14. Pourtant, on a voulu qu'ici el les 
ne soient pas exactement superposables pour montrer les possibilites 
d' adaptation de l 1 invention, a l'interieur du cadre deiimite par ses 

3Ucaract6ristiques fondamentales. 

La ligne droite 26 doit se trouver dans le prolongement de la ligne 
22 et toutes deux dans le plan P. La ligne 27 forme le bord du demi tour 
de taille. 

Sur la figure 9, on voit que la partie culotte du vetement 
35s'organise convne cela a ete d6crit pr6cedemment en regard des figures 6 et 
7 et qu ! en revanche on ne se contente plus seulement de m6nager 
l'emplacement du tronc et le passage d'une jambe mais que l'on continue 
l'enroulement de la piece de tissu sur elle-rngme, en spirale pour former 
toute la jambe, jusqu'a sa tzse. 
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toute la jambe, jusqu'S sa base. 

Le raccordement est ici parfaitement adapts £ 1'obtention d'un bord 
inf6rieur horizontal mais, comme cela rfisulte des explications donnfees 
plus haut, il n'y a aucune difficult^ d obtenir un bord infSrieur incline 
5 ou d redan, comme celui du short de la figure 7. 

On note que la jambe obtenue est Iggdrement tronconique. Elle 
pourrait l'etre plus, ou §tre absolument cylindrique (en "tuyau de 
poele") ou en "patte d^lfephant". 

Ces dispositions sont fonction des formes des lignes 23 et 24 et des 
10 largeurs de tissu qu'elles laissent subsister entre elles. 

On comprend ais&nent* que Ton peut, de la mfime fagon, obtenir une 
manche mais il n'est pas certain que la partie du v§tement enveloppant le 
buste corresponde au corsage des figures 4 et 5. En effet, le tissu 
devant constituer la manche devrait se situer au-deld d'une partie de la 
15 ligne 8 qui, 3 cet endroit, disparaftrait. Or, il pourrait se faire que 
les dficoupes se contrarient, d plat. 

On utiliserait alors une forme d6clin6e de celle des figures 4 et 5, 
la partie du corsage si tu6e entre l'encolure et Temmanchure §tant 
traitfie pour crSer la manche par enroulement, comme on l'a fait pour la 
20 jambe du pantalon des figures 8 et 9. 

Sur la figure 9 on a represents le contour de la piece (symStrique 
a celle qui a 6t6 decrite), par rapport au plan P. 

Si Ton avait voulu n'utiliser qu'une seule piece, celle-ci aurait 
en une longueur double, la ligne centrale virtuelle de. sym§trie 6tant la 
25 ligne 26. 

On voit qu'une telle longueur peut etre incompatible avec la largeur 
standard maximum des matures utilisables. Dans ce cas, on est conduit a 
la fabrication en deux pieces, alors que dans les cas des figures 4 3 7 
on peut choisir Tune ou r autre de ces deux solutions. 
30 Sur les figures 10 et 11, on voit un exemple representatif des 

possibility de 1'invention puisqu'il s'agit d'une sorte de maillot 
recouvrant au plus prfcs la totality du tronc, en m§nageant le passage du 
cou, des deux bras et des deux jambes. 

La ligne droite 30 correspond aux lignes A, C, E, F et D du 
35 mannequin des figures 1 i 3 et doit, par consequent, §tre dans le plan 
P. La ligne courbe concave 31 correspond pratiquement a un demi tour de 
taille. Le segment de ligne courbe convexe 32 doit se raccorder comme on 
va l'expliquer plus loin et se trouve dans le prolongement d'une courbe 
concave 33 devant former 1 'entrejambe. Celle-ci se poursuit par une 
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determine une pointe avec une ligne courbe convexe 35 qui se continue 
par une ligne droite 36. Une ligne ISgfcrement courbe concave 37 prend 
naissance I rextr6mit6 de la ligne 36 en fonnant un angle tr§s aigu et 
se termine en determinant un angle pratiquement droit avec une ligne 
5 droite 38 devant se situer dans le plan P, dans Taxe vertical du dos 
(lignes B et B1 du mannequin). Une petite ligne courbe concave 39 doit 
former une demi-encolure et se raccorde a une ligne droite 40 qui doit 
se situer dans le plan P, a l'aplomb du sternum, (ligne A1 du 
mannequin). Cette ligne 40 s'6tend d peu pr£s perpend icu la irement d une 
10 ligne 41 l&g£rement convexe. 

Acelle-ci, succ&de une large concavity formfee de trois lignes 
courbes 42, 43 et 44, cette dernifire fetant suivie par une ligne 
16gerement convexe 45 qui se termine h la ligne 30. II faut, cependant, 
decomposer cette ligne 30 en quatre segments pour tenir compte de la 

15 mani£re dont elle se place par rapport au corps, quand le vStement est 
mis en forme : un segment 30a doit se placer devant et correspond d la 
ligne A du mannequin, un segment 30b doit se placer devant et correspond 
aux lignes C et E du mannequin, un segment 30c doit former l'entrejambe 
et un segment 30d doit se placer derrifcre, en correspondance avec les 

20 lignes F et 0 du mannequin. 

En se reportant a la figure 11, on voit en particulier la 
disposition enroulSe et spiratee des parties de tissu d61imit6es par les 
lignes 30d-31-32 et 33 d'une part, 30b-34-35 et 36 d'autre part. Lorsque 
le tissu est conform^ pour s 'adapter a la personne devant porter le 

2b vgtement, l'espace originairement etroit entre les lignes 36 et 37 
s'ouvre largement car la ligne 36 s'Gtend obliquement, en spirale, dans 
la partie volumineuse que forment la hanche et la fesse, tandis que la 
ligne 37 parcourt un demi tour de taille. 

L'espace m6nag§ de la sorte est combl6 par la partie de tissu 

30 d£limit£e par ies lignes 31 et 32. Ainsi, on r£unit d'une part les 
lignes 31 et 37 et d' autre part les lignes 32 et 35-36. 

Le jeu des convex ites et des concavitSs oppos6es pour deux lignes de 
m&ne longueur a r£unir, permet de donner au tissu une forme rebondie 
(lignes 32 et 35-36) pour la hanche et la fesse ou 6trGcie (lignes 31 et 

35 37) pour la taille. 

On remarque que la partie sup£rieure du vgtement est identique au 
corsage des figures 4 et 5. En effet, les lignes 30a, 37, 38, 39, 40 et 
41 correspondent aux lignes 13 6, tandis que les lignes 42 a 45 
correspondent aux lignes 7 et 8. 
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Les lignes 41 et 45 sont cousues ensemble et leurs convexites 
donnent au tissu une forme tridimentionnelle adaptee h recouvrir un sein. 
Le tour de bras, ou emmanchure, est form6e par les lignes 42 i 44 qui 
doivent passer £ 1 'aplomb de Taisselle de la personne devant porter le 
b vgtement. 

On obtient de la sorte un vetement complet en deux pieces 
symetriques r§unies par les lignes 30c, 30d et 38, dans le plan P, les 
lignes 30a et 30b 6tant avantageusement destinies a recevoir des organes 
de fermeture: boutons, lacets ou fermeture d glissieres. 

10 Si retendue de tissu disponible le permet, on peut bien entendu 

realiser le vStement entier en une seule piece qui a un axe de symetrie a 
l'emplacement de la ligne 30 (Figure 10) qui est, alors, virtuelle mais 
au droit de laquelle il faut prSvoir une fente et des organes de 
fermeture, a moins que cela soit pr§vu derriSre, au droit de la ligne 38. 

15 Si, au contraire, retendue de tissu est relativement faible, on 

peut ne pas pouvoir placer toute la piece de la figure 10. 

Dans ce cas, on peut la fractionner en deux et l'emplacement le plus 
prop ice pour pr6voir la reunion des deux pieces est la ligne 46 
representee en trait pointilie car elle est situ6e sur le tour de taille, 

20 done horizontalement, dans le prolongement des lignes d coudre 31 et 37. 

En outre, elle laisse subsister un corsage complet qui peut faire 
l'objet d'une fabrication separ6e, donnant au confectionneur la faculty 
de cr§er un v§tement comprenant deux tissus differents. 

Ici encore, on peut adjoindre d ce vetement des manches et/ou des 

2b jambes, soit de type classique, montees, soit de type spiraie comme cela 
a 6t6 d6crit en regard des figures 8 et 9. 

Sur les figures 12 et 13, on a represents 1 'application de 
r invention h un vetement formant jupe derriSre et culotte devant. 
Elle est faite de deux pieces symetriques par rapport au plan P. 

30 'La figure 12 repr6sente 1'une de ces deux pieces. Son pourtour 

est ainsi constitue ; une ligne legerement convexe 50 fait un angle 
pratj I'jtjnent droit avec une ligne convexe 51 d laquelle fait suite une 
ligne concave 52 se terminant par une ligne droite 53 formant un angle 
pratiquement droit avec une longue ligne convexe 54 faisant elle-mgme un 

^5 angle pratiquement droit avec une ligne droite 55 aboutissant aussi selon 
un angle pratiquement droit a une ligne concave 56. Celle-ci aboutit a 
une ligne concave tres creusee 57 prolongee par une ligne 58 a concavite 
moins marquee qui se termine par une ligne 59 substantiellement droite. 
Le pourtour se ferme par une ligne concave 60 qui s'etend de la ligne 59 
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d la ligne 50. 

La ligne 50 correspond essentiellement h la ligne C du mannequin 
et se place dans le plan P, sa convexity etant prevue pour epouser une 
legere rondeur du ventre de la personne devant porter Ie vfitement. La 
5 partie du tissu deiimitee par les lignes 50, 51, 59 et 60 enveloppe la 
hanche, la ligne 60 constituant un demi tour de taille. La ligne 52 se 
place au droit de la fesse et la ligne 53 qui la prolonge forme un bord 
sensiblement vertical d'une jambe qui est non fermee sur elle-mgme et 
qui n»est visible que devant. La ligne 54 forme le bord inf6rieur de la 
1u jupe, derriere, et des pseudo-jambes, devant. 

La ligne 55 est dans le plan P et doit €tre cousue £ son 
homologue de la piece symetrique formant r autre moitie du vetement. La 
ligne 56 recouvre la partie du tissu situ6e entre les lignes 52 et 58 
et est cousue le long d'une ligne virtuelle 61 representee en trait 
15 mixte, ainsi que le long de la ligne 51, afin que la ligne 57 se trouve 
dans le prolongement de la ligne 50. 

Les lignes 50, 57, 58, 59 et 55 sont done toutes dans le plan P. 

La description qui precede suppose que la partie culotte est 
devant et la partie jupe derriere. On peut tout aussi bien prSvoir 
20 Tinverse, cela va de soi. Oe m&ne, ainsi que cela est connu, on peut 
prSvoir les organes de fermeture soit devant, soit derriere, selon le 
style donn§ au vfitement. 

Nature llement, ici encore, la longueur de la jupe est laiss&e au 
choix du model iste. 

2b si ]»on doit fractionner en deux la piece de la figure 12, un 

endroit favorable est signaie par la ligne en trait pointilie 62. 

Sur les figures 14 et 15, on a repr6sent6 une application de 
1' invention d une jupe qui, comme la prec6dente, a une partie jupe et 
une partie culotte. 

30 Ici, une seule piece est representee mais si Ton doit la 

fractionner en deux, on prevoiera l'assemblage des deux pieces selon 
leur ligne de symetrie 70 indiquee sur la figure 14. 

Lb piece unique presente une ligne concave 71 devant former le 
tour de taille. De part et d'autre, se trouvent deux lignes droites 72- 

^5 73 raccordees 3 des lignes concaves 74-75 qui se terminent par des 
lignes droites 76-77. Ces dernieres font un angle pratiquement droit 
avec des lignes 78-79, elles-memes * angle droit avec des lignes 80-81 
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qui se raccordent d line m&ne ligne convexe 82 devant former le bas de la 
jupe culotte. 

Les lignes 76-78-80 d'une part et 77-79-81 d'autre part, dfeterminent 
des sortes de bandes qui doivent Stre f ix6es par leur endroit sur 
5 l'envers de la pifece, en son milieu, pr£s de la ligne 71, aprfes qu'on 
leur ait fait faire un tour compiet pour crfeer, par enroulement, deux 
jambes. On a figure la lettre U N" sur la bande des lignes 76-78-80 et la 
lettre "B" sur la bande des lignes 77-79-81 pour illustrer le fait que 
ces bandes montrent toujours la m§me face (envers) sur la figure 14 et 
10 sur la figure 15, c'est-i-dire que la pifice a 6t6 enroulfee sur elle-meme 
selon deux mouvements latferaux opposes et symfetriques, correspondant aux 
passages des jambes. 

Le maintien en place de ces 616ments est obtenu en cousant ensemble 

les lignes 74 et 75 et ensuite les lignes 76 et 77, puis en cousant 
15 les lignes 78 et 79 prfcs de.la ligne 7i. On schematise ce montage 

par deux lignes en trait mixte 83 et 84 qui doivent se superposer d 

la ligne en trait mixte 85. 

De la sorte, le devant du vgtement se pr6sente comme une culotte, 
les deux jambes etant individualisees et s6par6es, tandis que le 

20 derrifire se prfesente comme une jupe. 

L'entrejambe est forme par la reunion des deux bandes laterales 
selon les lignes 74-75 et 76-77 qui se trouvent dans le plan P du 
mannequin de la figure 3. Les lignes 72 et 73 sont de preference munies 
d'organes de fermeture de tout type connu. 

2b Comme cela ressort de la description ci-dessus, 1* invention permet de 
realiser des vStements trfcs ajustes (figures 6-7 et 10-11), moyennement 
ajustes (figures 4-5 et 8-9) ou relativement vagues (figures 12-13 et 14- 
15). 

L 1 invention laisse done au styliste toute liberte de creation et 
30 procure au confectionneur un moyen de realisation feconomique et rapide. 



2565793 



13 

RE V E NO I CAT I ONS 



1- VStement du type cousu ajustS devant recouvrir au moins une partie 
du tronc et, Sventuellement, de membres d'une personne, caract§ris$ 
en ce qu'il comprend au moins une piSce qui pr&sente des dfecoupes 

5 (4, 7-8, 10-11-12, 20-21-22,23-24-25, 31-32-33-34-36-37, 42-43-44- 
45. 51-52-53, 57-58-59, 72-74-76, 73-75-77) et qui est enroul6e sur 
elle-m§me selon une configuration spiralte, continue et plate 
m6nageant 1 'emplacement du tronc et le passage d'au moins un membre 
de la personne, cette pi&ce 6tant ferm6e sur elle-m&ne par reunion 

10 de certains des bords de ses extr&nit6s (6, 31-32, 41, 78-79) et/ou 
de ses dScoupes (7, 13-14, 23-24-25, 35-36, 45,51-56, 74-75, 76-77). 

2- V§tement selon la revendication 1, caract6ris£ en ce que les bords 
devant §tre rSunis sont formes et orientfes de telle sorte qu'ils 
s'fitendent selon des lignes soit horizontals (6-7, 31-37,41-45, 51- 

15 56) soit obliques (13-14. 23-24-25, 32-35-36), et non verticales, 
en considSrant le vitement tel qu'il est destin6 d §tre ports par 
une personne. 

3- Vetement selon la revendication 2, caractSrisS en ce que des lignes 
(6-7, 13-14, 23-25, 32-35, 41-45) resultant de la rSunion de bords 

20 sont destinies a passer au(x) niveau (x) correspondant aux 
.rotonditSs les plus marquees d'une personne devant porter le 
vStement. 

4- VStement selon la revendication 1, caractSrisS en ce que deux bords 
devant St re rSunis (6 et 7, 23 et 24, 32 et 35-36, 41 et 45) 

25 s'Stendent chacun selon une ligne continue de longueur Sgale a 
celle de r autre mais de tracS dissembl able pour donner a la piSce, 
a 1'endroit considers, une surface tri-dimensionnelle, plate et 
Spousant au plus pr&s la forme de la region correspondante du tronc 
d'une personne devant porter le vStement. 
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5- VStement selon la revendication 1, caract§ris6 en ce qu'il comprend 
deux pieces symStriques rGunies l'une 3 Tautre selon au moins une 
ligne (3, 10-11-12-15, 20-21-22-26, 30-38-40, 50-57-58-59-55, 72-73- 
74-7576-77) situ§e dans le plan virtuel m6dian ant§ro-post£rieur 

5 (P) du vetement tel qu'il doit §tre ports par une personne. 

6- V§tement selon la revendication 1, caract6ris§ en ce que les bords 
(8, 14, 33-34, 42-43-44) conform§s pour manager les passages des 
membres sont sensiblement circulaires et doivent se situer d 
r aplomb soit des aines, soit des aisselles d'une personne devant 

10 porter le vfitement, des jambes et/ou des manches pouvant §tre 
rapportfees sur ces bords. 

7- V§tement selon la revendication 1, caract§ris§ en ce que la pi£ce 
comprend des prolongements enroul6s sur eux-mSnes en spirale (23- 
24} pour consti tuer soit des jambes, soit des manches. 
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